
La prière du pèlerin 
Seigneur Jésus, vous qui avez pris 
si souvent le chemin de la montagne 
pour trouver le silence, retrouver le Père 
pour enseigner vos Apôtres, 
Proclamer les béatitudes, pour offrir votre sacrifice, 
envoyer vos Apôtres et faire retour au Père. 

Attirez- moi vers le haut, 
faites de moi un pèlerin de la montagne, 
à l’exemple de saint Bernard. 
J’ai à écouter votre parole, 
j’ai à me laisser ébranler par votre amour. 

Sans cesse tenté de vivre tranquille, 
vous me demandez de risquer ma vie, 
comme Abraham, dans un acte de foi 
sans cesse tenté de m’installer, 
vous me demandez de marcher en espérance vers vous, 
le plus haut sommet, dans la gloire du Père. 

Créé par amour, pour aimer, 
faites, Seigneur, que je marche, 
que je monte, par les sommets, 
vers vous, 
avec toutes ma vie, 
avec tous mes frères, 
avec toutes la création, 
dans l’audace et l’adoration. Amen. 

Chanoine Gratien Volluz 

   Un chant à découvrir :  
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Convertissez-vous 
et croyez à l’Evangile ! 
 

Monter à la montagne 



Questionnement… 
Jésus invite ses amis à se mettre à l’écart,  
à prendre du temps pour le silence et la rencontre avec Dieu. 
Et moi, quels sont les endroits qui m’invitent à la prière ?   

 
Qu’est-ce qui me rend 
heureux, lumineux ? 
Comment je transmets  
la lumière de Dieu 
aux autres ? 

 
 
 
 

   

Évangile de Jésus Christ selon saint 
Marc  
(Mc 9,2-4.7) 

En ce temps-là, Jésus prit avec lui 
Pierre, Jacques et Jean, et les emmena, 
eux seuls, à l’écart sur une haute 
montagne.  
Et il fut transfiguré devant eux.  
Ses vêtements devinrent resplendissants, 
d’une blancheur telle que personne sur 
terre ne peut obtenir une blancheur 
pareille.  
(…) 
 Survint une nuée qui les couvrit de son 
ombre, et de la nuée une voix se fit 
entendre :  
« Celui-ci est mon Fils bien-aimé » 
écoutez-le ! ». 

UNE SORTIE EN MONTAGNE 
Mais pourquoi ai-je accepté d’aller marcher avec mes amis ? 

Il fait chaud, le chemin n’en finit pas de monter et mon sac-

à-dos pèse une tonne ! Qu’est-ce que je fais dans cette 

galère, je n’y arriverai jamais ! 

Pour mes compagnons tout semble simple. On dirait qu’ils 

ne doivent fournir aucun effort pour monter. 

En plus, l’écart se creuse, je suis le dernier, loin derrière eux. 

Je marmonne dans ma tête mes idées noires, les yeux rivés 

sur le sentier et le moral au fond des talons.  

Je n’aperçois qu’au dernier moment un ami qui s’est arrêté. 

Sans un mot, il se met juste devant moi et marche à mon pas. 

Son rythme est aussi régulier qu’une musique. 

Je me sens moins isolé, mon esprit se calme et ma 

respiration s’apaise. Le sentier monte toujours autant mais je 

ne suis plus seul et ça change tout. Petit à petit, je relève la 

tête, j’aperçois alors, tout autour de moi, un paysage 

merveilleux que j’avais ignoré jusqu’ici. C’est toute la 

splendeur de la création qui entre en moi et qui me porte, 

comme la délicatesse de mon ami qui m’entraîne vers le 

sommet. 

 

Comme cet ami,  
Jésus marche avec moi. 
Il m’ouvre les chemins 

même les plus difficiles, 
jamais il ne me laisse seul. 

Sa présence m’entraîne 
et illumine ma vie ! 


